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Martin Bossert

Quatre sculptures en pierre provenant de Nyon -
nouveaux aspects de la sculpture figurée dans la
Colonia Iulia Equestris'"

Traduction: Véronique Rey-Vodoz

Résumé

Trois nouvelles découvertes et une trouvaille ancienne de Nyon
enrichissent la connaissance de la production de sculptures dans la

Colonia lidia Equestris. Une tête archaïsante de Jupiter Amnion
en calcaire provient d'une statue qui prenait probablement place
dans un lieu public. Produite par un atelier local au 2' quart du
1" s. apr. J.-C, elle se signale par sa qualité et sa précocité.
Une tête de lion stylisée, en calcaire, laissant apparaître les restes

d'un canal d'écoulement, appartenait à un déversoir qui devait se

trouver au bord du toit d'un bâtiment que l'on suppose public.

Une tête de capridé en marbre de Carrare, dont l'un des côtés est
travaille pour être visible, appartenait probablement à un relief
bucolique. Cette œuvre, importée d'Italie au début du 2' siècle,

représentait l'animal monté par Bacchus enfant (ou un Amour) et
devait orner un jardin privé.
Les restes de drapé sur un fragment de relief en gypse, matériau
rare, peuvent être attribués à un trophée appartenant à un relief
triomphal, érigé en contexte officiel pendant la 1" moitié du 1" s.

apr. J.-C.

Zusammenfassung
Drei Neufunde und ein Altfund aus Nyon erweitern unsere
Kenntnis der Skulpturenproduktion von lulia Equestris. Ein
archaisierender Kalksteinkopfdes Jupiter Ammon stammt von einer
Statue, die wahrscheinlich an einem öffentlichen Ort stand. Sie

entstand im 2. Viertel des l.Jh. n. Chr. in einer lokalen Werkstatt
und zahlt zu den besten und frühesten Arbeiten.
Ein stilisierter Löwenkopf aus Kalkstein mit Resten eines Wasserkanals

stammt von einem Wasserspeier. Zu vermuten ist eine
Anbringung am Dachrand eines öffentlichen Gebäudes.

Ein freiplastischer Ziegenkopf aus Carrara-Marmor mit betonter
Schauseite ist wohl Teil eines bukolischen Reliefs. Das italische
Importstück des frühen 2. Jh. n. Chr., das einen Capriden mit reitendem

Bacchuskind oder Eroten darstellte, zierte wohl einen privaten

Garten.
Die Faltenreste auf einem Reliefplattenfragment aus selten
verwendetem Gipsgestein stammen wohl von einem Tropaion
(Siegesmal). Die verzierte Platte aus der 1. Hälfte des l.Jh. n. Chr. wird
zu einem Triumphalrelief in offiziellem Kontext gehört haben.

Riassunto

A Nyon tre recenti ritrovamenti e uno avvenuto in precedenza
arricchiscono le nostre conoscenze sulla produzione scultorea della

Colonia lulia Equestris. Una testa arcaizzante di Jupiter Amnion
in calcare faceva parte di una statua che era probabilmente esposta

in un luogo pubblico. Realizzata nel 2" quarto del 1° sec. d. C
da un'officina locale, è annoverata tra le migliori e più antiche

produzioni.
Una testa di leone stilizzata in pietra calcarea, in cui si riconoscono

ancora ì resti di un canale di scolo, proviene da un doccione
che si trovava ai bordi di un edificio forse pubblico.

Una testa caprina in marmo di Carrara, scolpita a tutto tondo e con
la parte anteriore più dettagliata, faceva parte probabilmente di un
rilievo bucolico. Quest'opera, importata dall'Italia agli inizi del 2"

sec. d.C, raffigura un capride montato probabilmente da Bacco
bambino o da un Amorino e decorava forse un giardino privato.
I resti di un drappeggio su un frammento di rilievo in gesso,
materiale usato raramente, possono essere attribuiti a un Tropaion
(monumento trionfale); la piastra decorata, datata alla 1" metà del
1" sec. d. C, doveva far parte di un rilievo trionfale, eretto per
un'occasione ufficiale.

Summary
Three new discoveries and one old find from Nyon serve to extend

our knowledge of the production of sculptures in iulia Equestris.
An archaizing limestone head ofJupiter Ammon was part of a

statue, which probably stood in a public place. It was made in the
second quarter of the 1" century AD in a local workshop and is

among the earliest and best works.
A stylized lion's bead made of limestone containing the remains of
a water channel came from a gargoyle and can be assumed to
have been attached to the edge of the roof ofa public building.

A Carrara marble goat's head sculpted in full round with emphasized

long side would probably have been part of a bucolic relief.
The Italic import dating from the early 2'"' century AD depicted a

caprine figure with riding Bacchus Child or Erote and probably
adorned a private garden.
A fragment of a relief depicting folds of drapery is made of rarely
used gypsum and teas probably part of a tropaion (victory memorial).

The decorated slab dating from the first half of the 1" century

AD probably belonged to a triumphal relief in official context.

Publié avec le soutien de la Ville de Nyon et du Fonds de publications du Musée cantonal d'archéologie et d'histoire, Lausanne.



90 M. Bossert, Quatre sculpmres en pierre provenant de Nyon - nouveaux aspects de la sculpture figurée dans la Colonia Iulia Equestris

C7 )V --.y

c^V~

o
c> oa

q̂
sC;t=s

^ O

^I

ca
1

uA
I

A A
Uv.'7

;,'

Q D%^ />
CCb

Qo w
£K

Fig. 1. Nyon VD. Plan de répartition avec les trouvailles de 2004/2005. 1 Tête de Jupiter Ammon; 2 déversoir à tête de lion; 3 tète de chèvre ou de bouc.
Plan Archeodunum S.A., Gollion VD/AC VD.

1. Introduction

L'étude exhaustive des 39 sculptures figurées connues
provenant du centre urbain de la Colonia Iulia Equestris a paru,

il y a quatre ans, dans un volume du Corpus Signorum
Imperii Romani1. Le présent article complète cet ouvrage
par la présentation de quatre pièces venues depuis lors enrichir

la collection nyonnaise: trois sont issues de fouilles
effectuées en 2004-2005 (fig. 1), sur mandat de la Section de

l'archéologie cantonale de l'Etat de Vaud, par Archeodunum
SA.2 Il s'agit d'une tête de Jupiter Ammon et d'un déversoir
en calcaire régional clair', et d'une tête de bouc ou de chèvre

en marbre de Carrare4 (fig. 2.7.10). La quatrième pièce, une
trouvaille ancienne qui avait échappé à l'inventaire, est un
fragment de relief en gypses avec des restes de drapé (fig.
12). Seuls des critères typologiques, iconographiques et
stylistiques peuvent être invoqués à l'appui des réflexions sur la
datation et l'origine des pièces, car les contextes de
trouvaille ne donnent pas d'indication archéologique fiable.
Ces sculptures portent à 43 le nombre de pièces, conservées

ou perdues, du corpus nyonnais. Par leur diversité, elles
enrichissent l'éventail stylistique et thématique déjà riche de la
collection du Musée romain et apportent des éléments nou¬

veaux à la connaissance des ateliers qui ont produit ces
œuvres6.

2. Les nouvelles découvertes

La tête en ronde bosse du dieu romain d'origine égyptienne
Jupiter Ammon, ainsi que le déversoir à tête de lion (fig.
2.7), en calcaire, ont été mis au jour lors de la construction
d'un parking souterrain («la Duché») dans la pente qui
descend vers les rives du lac. Les deux pièces proviennent du
secteur est de la parcelle affectée au nouveau bâtiment, au
dessous du Château; elles se trouvaient dans une couche de
démolition riche en matériel très mélangé. Cette zone a
livré également des murs et les restes d'un sol de terrazzo (fig.
1,1.2). Dans le secteur ouest des fouilles, on a trouvé les

vestiges d'un portique, et trois fours à chaux du 4e s. apr. J.-C.
qui contenaient principalement des fragments de blocs
d'architecture provenant probablement du forum, et destinés à

la combustion en vue de la production de chaux (fig. I)7.


























